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Le mot du Président  

Avis	de	gros	temps	aux	AMIS	DU	MARTROGER	:	Après	notre	AG	du	17	février	nous	avons	enregistré	lors	de	
notre	premier	CA	du	6	Mars	les	démissions		de	deux	administrateurs,	Pascal	DELANGUE	et	Annie	LEFEVRE-
BRUNEL.	Président	de	notre	association,	 je	me	sens	concerné	par	ces	démissions	que	je	regrette	et	 je	 salue	
leur	travail	parmi	nous.	

Pour	les	remplacer	nous	avons	coopté	Mura	TACHLIAN	et	Nicole	BOUVEN-QUINIOU.		

Notre	 CA	du	6	mars	m’a	 donc	 réélu	Président	 pour	un	 an.	Ce	sera	ma	dernière	 année,	 la	 présidence	d’une	
association	doit	pouvoir	tourner	de	manière	à	renouveler	les	énergies.	

Lors de notre AG je vous ai raconté l’histoire de Charles Péguy, cette histoire m’a toujours accompagné, 
et je vous la restitue dans son intégralité : 

 

En se rendant à Chartres, Charles Péguy aperçoit sur le bord de la route un homme qui casse des 
cailloux à grands coups de maillet. Les gestes de l’homme sont empreints de rage, sa mine est sombre. 
Intrigué, Péguy s’arrête et demande : 

« Que faites vous, Monsieur ? » 

« Vous voyez bien », lui répond l’homme, « je casse des pierres ». Malheureux, le pauvre homme ajoute 
d’un ton amer : « J’ai mal au dos, j’ai soif, j’ai faim. Mais je n’ai trouvé que ce travail pénible et stupide ». 

Un peu plus loin sur le chemin, notre voyageur aperçoit un autre homme qui casse lui aussi des cailloux. 
Mais son attitude semble un peu différente.  Son visage est plus serein, et ses gestes plus harmonieux. 

« Que faites vous, Monsieur ?», questionne une nouvelle fois Péguy. 

« Je suis casseur de pierre. C’est un travail dur, vous savez, mais il me permet de nourrir ma femme et 
mes enfants. » 

Reprenant son souffle, il esquisse un léger sourire et ajoute : « Et puis allons bon, je suis au grand air, il y 
a sans doute des situations pire que la mienne ». 

Plus loin, notre homme, rencontre un troisième casseur de pierre. Son attitude est totalement différente. Il 
affiche un franc sourire et il abat sa masse, avec enthousiasme, sur le tas de pierre. Pareille ardeur est 
belle à voir ! 

« Que faites-vous ? » demande Péguy 

« Moi, répond l’homme,  je bâtis une cathédrale ! » 
	

Alors oui, lorsque nos adhérents embarquent sur le Martroger mon objectif est de les entendre me 
répondre à la question que faites vous ? : Moi monsieur j’embarque sur un bateau magique ! 

À notre AG nous vous avons présenté Antoine GONNET qui nous fait le plaisir de rejoindre l’équipe de 
nos formidables skippers. Pour votre information Jean Luc a prévu deux jours de prise de contact avec le 
bateau. Ils sont déplacés aux 4 et 5 mai prochain. Jean Luc constituera l’équipage. 

Je donne la parole à Antoine page suivante. 



Le mot de Nicole BOUVEN-QUINIOU, nouvelle administratrice  
J'ai découvert la voile à l'âge de 14 ans et l'ai pratiquée sur plusieurs supports : vaurien, 420, 470, 
firewall, 5o5. À 18 ans j’ai suivi une initiation à la croisière.  
 
Pendant mes années estudiantines, j'ai été monitrice de colonies de vacances dans le cadre de boulot 
d'été; j'ai été monitrice de voile légère (sans diplôme officiel) pour l'AROEVEN académie de Paris à 
Cargèse en Corse en 1974 et 75. 
 
Puis absorbée par la vie, je me suis éloignée du milieu maritime. J'ai été médecin du travail pendant 35 
ans dans la même entreprise et j’ai élevé 4 enfants. 
 
2005 : un des clubs de voile de mes enfants demande aux parents de passer le permis bateau. J'ai donc 
passé le permis côtier et dans la foulée le permis rivière. Puis en 2009, 2010, 2011 j'effectue plusieurs 
stages aux Glénan. 
 
2012 : découverte du Martroger et première navigation au Grand Pavois. Depuis je navigue un peu tous 
les ans et je participe occasionnellement aux travaux d'hiver. 
 

Antoine Gonnet effectue sa première croisière en 1988, à 17 
ans, à l'Archipel des Glénans lors d'un stage à la célèbre école 
de voile. Il se découvre une nouvelle passion et suit les traces 
de son grand-père paternel Paul qui fut propriétaire de yachts en 
bois, celles de son père Olivier qui navigua sur différents 
voiliers en bois (Requin) et celles de sa mère Agnès qui 
louvoya sur Snipe en Bretagne. Par la suite, il enchaîne chaque 
été des stages proposés par l'association des Glénans à 
Concarneau, à Marseillan et à Paimpol. En parallèle, il organise 
des sorties en dériveur, des croisières avec la famille et les 
amis, sur les côtes françaises et anglaises. 
 

En 1992, il accomplit son service national en tant qu'objecteur de conscience, aux Glénans à Paimpol : d'abord 
moniteur, puis formateur pour les moniteurs fédéraux de croisière (voile), il forme ensuite les formateurs, et prend 
la responsabilité de l'un de leur centre de voile. Les navigations se font sur toute La Manche. En parallèle, l'hiver, il 
prend en charge leurs chantiers de réparations, d'entretiens, de modernisations, du fait de sa formation initiale dans 
le bois. Il y reste trois ans. 
 
Il poursuit sa lancée à l'école Maritime de La Rochelle, où il obtient, en 1996, son Brevet de Patron de Plaisance 
Voile (Marine Marchande). Il convoie des bateaux neufs de la France aux Antilles. 
 
En 1997, il est patron, pour des navigations en charter en Méditerranée - de la Corse à l'Espagne - sur un dundee de 
18 m de 1940 : le Sétis, et s'occupe de son entretien pendant trois années. Durant l'hiver, il navigue en tant que 
capitaine sur le yacht Polaris (33 m, 90 t) avec des passagers ; il traverse de nouveau l'Atlantique et sillonne l'arc 
antillais avant de rentrer en métropole. 
De 2000 à 2011, il cabote en Europe pour son plaisir sur des navires de course, de croisières et de vieux gréements. 
 
En 2011, il lance le projet de restauration du Sétis, il s'occupe de l'expertise technique, du convoyage en 2013 de la 
Méditerranée à La Rochelle ; en 2014 une structure est montée avec des partenaires pour le financement par 
mécénat, il en devient le responsable maîtrise d'œuvre. Là encore, il est le skipper à bord. En 2015, le dundee, ketch 
aurique, entre au Musée Maritime de La Rochelle et aux Monuments Historiques.  
 
En 2017, Antoine valide son Capitaine 200 UMS voile (Marine Marchande) et reprend ses navigations sur ce navire 
du patrimoine. A  l'une de ces occasions, il y rencontre le Martroger à la Grande Bordée avec Jean-Luc Berthaud, 
puis à l'occasion du Grand Pavois avec Bernard Massé. Une connivence se crée pendant le retour à l'Herbaudière, 
Alain Léculée lui propose de venir skipper de l'ancien baliseur. 
 
Le mot d'Antoine : 
J'ai été accueilli chaleureusement par les membres de l'association avec qui j'ai pu partager avec enthousiasme les 
plaisirs de la navigation sur ce merveilleux patrimoine des Phares et Balises. Je suis très honoré de venir parmi vous 
à bord pour cette saison 2018 ! 
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Le mot de Christian BEUNIER, nouvel administrateur 

Après deux années au sein de notre association, je me suis porté candidat au poste d’administrateur afin 
de participer plus encore à la vie de celle-ci. Une majorité de ceux qui étaient  présents  à l’AG m’ont fait 
confiance et je les remercie. 

Je suis retraité de l’éducation nationale. J’étais instituteur dans le Maine et Loire. 

J’ai découvert la voile en dériveur et en habitable avec des copains. Je me suis perfectionné au CNA 
d’Angers qui m’a aidé à passer mon permis hauturier et je pratique sur mon Kelt 707 autour du port du 
Morin à l’Épine où nous sommes installé ma femme et moi il y a deux ans. 

Au cours de ces deux années j’ai participé aux travaux d’entretien du Martroger et effectué quelques 
croisières à son bord. 

Le CA m’a confié le poste de Vice-Président. J’espère être à la hauteur de ma tache. 

Je souhaite à toutes et tous une bonne saison 2018. 

Petit rappel : Notre Président d’Honneur gère avec talent notre site internet www.amisdumartroger.com 

N’hésitez pas à lui dire comment vous trouvez le site et quelles sont les améliorations à apporter ? 

Le magazine DÉTOURS EN FANCE vient de mettre le MARTROGER à l’honneur sur son dernier N°	

Je suis à la retraite depuis le 1/01/2018 et je suis prête à m'investir plus. 
 
Le Président m’a demandé si j’acceptais d’être cooptée,  j'ai fait un courrier en ce sens et espère m'investir 
pour faire perdurer cette belle association qui a pour but de faire naviguer ce superbe "vieux agrément" 
qu’est le Martroger.	


